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escapade

PARIS REVIT ENFIN ET 
SES HÔTELS AUSSI ! 
ENTRE PALACE CHIC ET 
PETITES ADRESSES COSY, 
TOUR D’HORIZON DES 
NOUVEAUX SPOTS QUI 
NOUS FONT VIBRER. 
PAR DELPHINE LE FEUVRE.

LE SOOKIE LE HAUT-MARAIS FUNKY
Le dernier né du groupe hôtelier Madeho, qui se trouve sur 

les vestiges du couvent des Filles du Calvaire, fait vibrer 
le Haut-Marais avec ses 31 chambres déclinées dans un 
camaïeu de teintes chaudes. L’établissement, entièrement 

décoré par la décoratrice Dorothée Delaye, et nommé 
en référence au morceau de Grant Green, est une ode à 
l’univers des fifties et une véritable invitation à s’y installer 

entre amis. Le mobilier a été entièrement dessiné par 
Dorothée Delaye, à l’exception de quelques pièces chinées 

aux puces de Clignancourt avec l’aide d’Emmeline Pics - 
un fauteuil Rolly Polly au salon, des tabourets de Guinée 
Conakry mais aussi des livres ainsi qu’une platine et des 

vinyles. La décoratrice a notamment conçu des têtes de lit en 
bois tourné, qui s’inscrivent à merveille dans le décor feutré 

des chambres - moquette moelleuse, 
poutres en bois et canapés cosy dans certaines.

 À partir de 150 € la nuit. Hôtel Sookie,  
2 bis rue Commines, Paris 3e. www.hotelsookie.comN
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LE PLEY TERRAIN DE JEU RADIOPHONIQUE 
À quelques pas de l’Arc de Triomphe, on fait le plein de bonnes ondes au 
Pley, qui rend hommage au passé radiophonique et musical du quartier - 
l’hôtel étant notamment voisin de la mythique salle Pleyel. Là, on déroule le 
tapis rouge aux amateurs de radio et aux mélomanes, avec 100 chambres et 
suites décorées de transistors et tourne-disques chinés, de photos d’archive de 
la radio Europe 1 ou encore d’affiches publicitaires d’époque. Sans oublier 
des pièces d’art de l’artiste Julien Nédélec, qui ornent notamment les murs 
du restaurant, le Pleyground, où se joue une partition viandarde orchestrée 
par la boucherie Polmard. Les chambres ont été pensées comme des cocons 
feutrés, où se marient têtes de lit en velours, tables de chevet en bois et tables 
en marbre et laiton. Le secret le mieux gardé des lieux est à chercher du côté 
du sous-sol, où se cache un studio d’enregistrement pour des concerts en petit 
comité, avec une riche bibliothèque de vinyles.
À partir de 150 € la nuit.  
Pley Hotel, 214 rue du Faubourg Saint Honoré, Paris 8e. pley-hotel.com

MAISON MÈRE
PIED-À-TERRE CANAILLE

Entre la gare du Nord et la gare Saint-Lazare, l’architecte-
décorateur Alexandre Danan (EDO) a conçu Maison 

Mère comme une joyeuse demeure où les colonies d’amis 
se retrouvent, répartis dans 51 chambres fort douillettes, 

dont deux suites. Travailleurs et artistes sont également les 
bienvenus au sein de cette ruche foisonnante et fluide - le 
thème de l’abeille est ici décliné sous toutes ses formes - 
dans un salon de co-working et dans un second espace 

pensé comme une galerie d’art. Tous les six mois, un 
artiste investit d’ailleurs un étage et y expose ses œuvres, 
dans les couloirs et les chambres. Si Mathilde Brunelet a 

imaginé l’identité visuelle des lieux, celle-ci variera au gré 
des saisons, avec des trésors vintage et des pépites de 

créateurs en dépôt-vente. Au restaurant Hey Honey, 
on butine des petites assiettes à partager (évidemment !) 

en sirotant de délicieux nectars signature.
 À partir de 130 € la nuit. Maison Mère,  

7 rue Mayran, Paris 9e. www.maisonmere.com Pa
tri

ck
 A

. S
at

er
, D

.R
.

escapade



16

LA VIE DE BOHÈME 
AU MONSIEUR ARISTIDE 

“Un village au sein du village Montmartre” : voici comment 
l’architecte d’intérieur Marion Collard désigne d’emblée l’hôtel qu’elle 

a dessiné, entre la rue Lepic et celle des Abbesses. Dès le hall, le 
ton est donné : ici, on rend hommage aux cabarets d’Aristide Bruant 

- qui a donné son nom à la rue et à l’hôtel - avec un jukebox XXL et 
un bar à cocktails dans lequel se niche une véritable bibliothèque. 

Les 25 chambres et suites sont aménagées de mobiliers chinés dans 
des brocantes et agrémentées de créations originales, comme des 

tapis léopard ou les appliques au mur. Et comme qui dort dîne, l’hôtel 
accueille un restaurant aux accents méditerranéens, dont le sol en 

terrazzo a été fabriqué à partir des gravats de démolition de l’ancien 
hôtel. Dans le prolongement, une terrasse conviviale et végétale offre 

une bouffée d’oxygène dans un quartier qui vit à 200 à l’heure.
À partir de 199 € la nuit.  

Monsieur Aristide Montmartre, 3 rue Aristide Bruant, Paris 18e. 
     leshotelsmonsieur.com/Hotel-Monsieur-Aristide-Paris

 

LA TÊTE DANS LES NUAGES
CHEZ MADAME RÊVE
Il aura fallu attendre neuf ans pour découvrir le nouveau 
visage de la légendaire et historique Poste de la rue 
du Louvre, qui accueille désormais “Madame rêve”, 
dans un quartier en plein renouveau, entre la Bourse de 
Commerce, la nouvelle Samaritaine et le “Cheval Blanc”. 
C’est l’architecte Dominique Perrault qui a entièrement 
repensé les lieux, sous la houlette du visionnaire Laurent 
Taïeb. Le résultat est à couper le souffle, avec 82 
chambres et suites réparties sur un seul et même étage 
aux dimensions époustouflantes - le cinquième - dont 
certaines offrent des vues rares sur les plus beaux spots de 
Paris. Parmi les artistes ralliés à ce projet fou, les peintres 
Inès Longevial et Olivier Masmonteil, la céramiste Claire 
Lindner ou encore le typographe Jacques Villeglé. 
Outre le restaurant panoramique et sa terrasse végétalisée,  
il faudra attendre le printemps pour découvrir le rooftop, 
qui s’annonce déjà extravagant.
Chambre supérieure à 485 € la nuit. Madame Rêve,  
48 rue du Louvre, Paris 1er. www.madamereve.com
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